
LA SEMAI N R RELIGIEUSEas*
ua labeur qui les brise et un oubli de Dieu qui les corrompt, 
tmtner leur vie sans regarder le ciel, et sans trouver entre 
deux fatigues quelques instants pour penser à eux-mêmes, à 
leur âme, à l'avenir f Seront-ils condamnés à marcher ici-bas 
d'avilissement en avilissement jusqu’à la ressemblance de l'être 
sans raison qui' mange sa pâture après avoir fait son labeur? 
Devront-ils employer leurs bras et leur intelligence à éteindre 
eu eux-mêmes ce qui leur reste d’énergie et retourner peu à 
peu, poussés par la cupidité d'un maître, à l’opprobre des anti
ques servitudes ? Ali ! ce n’est jamais impunément que, sous 
prétexte de prospérité industrielle et de piogrès, on o-e violer 
la loi de Dieu. Si Dieu, sur te Sinaï, s’est entouré de la foudre 
et des éclairs lorsqu’il a dit à tous les hommes : vous travail
lées six jours, et le septième, vous vous reposerez, n’éiait-ce 
pas pour faire présager les orages qui éclateront tôt ou tard 
sur la tête des violateurs?

Le dimanche est le jour du Seigneur ; il est également, dans 
le sens le plus élevé du mot, le jour de l’homme, car il donne 
aux plus humbles de nos semblables la conscience de leur di
gnité et de leur liberté. Il leur montre que, de fait et en véiité, 
tous les hommes sont égaux selon leur nature. Du respect de 
cette vérité bien comprise et mise en pratique, découlera la 
paix, l’union entre les classes.

Mgr Labrecquk,
(A suivre.) évêque de Chicoutimi.

Pour l’inauguration d'un conseil municipal

Le 6 janvier à Woonsocket, R. I., avait lieu la cérémonie 
d’inauguration d’un conseil municipal. A cette occasion, 
M. l'abbé Leclerc, cuié de Sainte-Anne, invité à appeler les 
bénédictions de Dieu sur les délibérations des échevius, a pro
noncé la prière suivante :

Nous te supplions, ô Dieu de ju-tice, de sagesse et de puis
sance, de qui dérive toute juste autorité, par ou: toute loi est 
établie et tout jugement rendu, d'assUter, en ton saint esprit 
de sagesse et de force, le maire, le bureau des échevins et le 
conseil de notre ville, pour que leur administration soit con
duite avec droiture, et qu’ils sachent se rendre utiles à ton


